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Nouvelles de l'aet:

Section de la Chaux-de-Fonds. — A pro-
pos d'un courts. — Notre section a organise
cet hiver, pour la premiere fois, un cours de

soins aux malades. Offert settlement aux membres

dc la societe qui avaient prealablement suivi un

cours de samaritains, il reunit ccpendant une

quarantaine de personnes, surtout des dames.

Durant les 28 heures consacrees ii l'cnsei-

gncment tlieorique, M. le Dr Theile, en profes-

scur dovoue, sut inculquer it ses eleves, de

fagon claire et simple, quelquefois au rnoyen
dc projections lumineuscs, mais toujours en

agrcmentant ses causeries d'exemples, de faits

ou d'anecdotes puises dans la pratique ou ail-
lcurs, la matiere tres abondante d'un enseigne- 1

ment aride et qui ä premiere vue seinblait bien

indigeste pour la plupart. Aussi n'est-il pas
douteux qu'un professeur si interessant, si

comprehensible, si justement pratique, devait cap-
tiver l'attention de tous ses auditeurs et raain-

tenir lour zele pour l'etude. M. le I)1' Theile
s'est d'ailleurs attire nos plus vifs rcmereie-

ments et nous ne faisons que les eonfirmer ici.

L'enseignement pratique, cette partie du

programme la plus importante peut-etre, comporte
26 heures environ et fut tout aussi bien rnene.

Notre medccin-directeur avait ä sa manche deux

moniteurs et deux monitrices dont les services

furent inestimables. Ces quatrc aides, intirmiers
et infirmieres, nous montrerent en gens du metier

tous les tours de mains qu'il taut connaitre,

quand on est appele au chevet des malades,

depuis la soigneuse confection du lit, jusqu'ä
l'application des ventouscs ou l'execution d'un

lavement, en passant par toute la gamine des

autres prescriptions du medecin qu'un garde-
malades doit pouvoir ä l'occasion cxecuter:

prise de la temperature, du pouls, de la

respiration, etc. Certes, il faut avoir pratique ces

choses pour pouvoir les demontrer avec autant
de savoir-faire et d'habilete et nos moniteurs

* furent maintcs fois remercies. Que de questions
leur furent posees au cours de ces soirees, que
d'horizons nouveaux furent entrevus! D'ailleurs
cliaque metier a sqg «trues», celui de

gardemalades n'echappe pas ä cette regie.

vite des soeietes

L'examcn eut lieu dimanche 9 avril dc 9 a

11 heures du matin. Quatre mcdccins y as-

sistaient; ils se declarerent tres satistaits du

travail execute, et M. le delcgue cloturait en

disant: « Ce cours marque certainement le pro-
gres de la section chaux-de-fonniere.» — En
se retirant. cliacun avait bien l'impression que
les 54 heures qu'il avait consacrees :'i ce cours
ctaient loin d'etre du temps perdu; bien au

contrairc, on avait la conviction d'avoir acquis

un nouveau bagage de connaissances d'une utility

incontestable dans la \ie de tous les jours.
Avant de mettre le point final, je ne puis

m'empechcr d'engager d'une fa^on tres
pressante toutes les sections qui n'ont pas encore

organise de pareils cours il le faire sans retard,

tous leurs membres leur en seront tres reeon-
naissants. II va sans dire que toute Torganisa-
tion et specialement la recherche du materiel
necessairc presentent bien des ditticultes. mais

les resultats que Ton obtient ensuitc

recompensed largemcnt les initiateurs des peines du

döbut. C. S.

Societe de la Croix-Rouge de Bale. — La
societe bäloisc de la Croix-Rouge vient de faire

paraitre son rapport annuel sur l'exercice 1910.

Le nombre de ses membres s'est accru de 1192

ii 1216, mais les reeettcs annuelles ont dimi-
nue quelque peu: de fr. 4189 ä fr. 4177. Ce-

pendant la societe vient de recevoir un don

magnifique: un genereux Bälois vient de lui
remettre deux grandes maisons locatives. La

Croix-Rouge bäloise' va y installer un Home

pour ses infirmieres et y placer le materiel
considerable qu'elle possede, et qui — jusqu'ici —
etait dissemine dans ditferents locaux de la villc.

Toutes nos sections de la Croix-Rouge etant
dans une situation financiere plus ou moins

jirecaire, il serait ii souhaiter que Texemple
donne par M. Emile Meyer, ä Bale, trouvät des

imitateurs dans le rayon d'activitc de toutes

les soeietes de notre Croix-Rouge nationale.

Societe cantonale vaudoise de la Croix-

Rouge. — Nous sommes heureux de constater
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([lie la prosper!te que nous attendions pour
notre societe dc la transformation cle son organisation

n'a pas degu nos esperances.

Nos sections qui etaient au nombre de onzc

au commencement de l'annee derniere, soit ceiles

d'Aubonnc, Cossonay, Lausanne, Montreux,
Morges, Rolle, Sainte-Croix, Tour-de-Peilz, Val-

lorbe, Vevey, Yvcrdon. se sont encore augmentees
de Celles de Bex et de Payerne. La societe vau-
doise de la Croix-Rouge compte done 13 sections

avec un total de 1731 membres, au lieu de 692

a\ant notre reorganisation.

Xous esperons continuer pendant l'annee 1911

ii etendre l'activite de notre societe par la creation

dc sections dans les villes du canton, oil
il n'en existe pas encore.

Parmi les membres qui nous ont ete enleves

l'annee derniere, nous desirons rappeler la
memoire du professeur Marc Dufour, l'oculiste
celebre et l'liomme eminemment bon qui etait
mcmbre ;'i vie de notre societe. II avait vu la

Croix-Rouge ;t l'oeuvre sur les champs de ba-

taillc dc la gueiTe franco-allemande comme

medccin de la Ve ambulance internationale et

il avait compris l'activite infiniment utile que des

secours volontaires bien organises peuvent de-

ployer en temps de guerre. II y a deux ans,

quand nous organisämes ä Lausanne des

conferences de propaganda, le doctcur Marc Dufour,
malgre ses occupations multiples, avec la grace
parfaite qui etait un des charmes de cette

personnalite si remarquable, consentit ä donner

une de nos conferences qui eut le plus grand
succes.

Le comite cantonal a etc representc aux
examens de cours de panscment et soins ;'i

donner aux malades ä Cossonay, Lausanne,
Tour-dc-Peilz, Vevey ct Yvcrdon. Les resultats
obtenus ont etc partout tres satisfaisants.

La Societe vaudoise a eu l'occasion de parti-
ciper, par le pret de materiel d'ambulance, ä

1'organisation du service sanitairc do l'Expo-
sition föderale d'agriculturc.

Elle a regu du comite d'organisation de la
Fete federate de gymnastique de 1909 un don

de fr. 200 en temoignage de gratitude pour
1'organisation d'une ambulance au college de

Beaulieu.

Le Foyer de la Source et la Societe vaudoise
de la Croix-Rouge, Bureau dc placement pour
gardes-malades diplömees, a continue en 1910
ä rendre de reels services et nous esperons que
cette utile institution se dcvcloppera peu ii pen
selon nos desirs. Notre devoue secretaire, M. Em.

Butticaz, a en 1910 donne des conferences de

propagande ii Aubonne, Bex, Cossonay, Payerne,
Rolle et. Orbe, et e'est en grande partie ii son

activite que le developpement si rejouissant de

notre societe est dfi.

Notre voiture de transports pour malades

n'a ete utilisee que 65 fois en 1910, le public
preferant se servir maintenant d'automobiles

pour le transport de malades.

Pour la premiere fois, le Conseil d'Etat a

honore notre societe d'une subvention de fr. 100
ä repartir par moitie entre notre caissc et cello

de la Societe suisse de la Croix-Rouge. Cette

preuve d'interet de notre gouvernement nous est

un encouragement ii faire plus et mieux. En

sommc, l'annee 1910 a marque pour la Croix-

Rouge vaudoise le debut d'un developpement
tres rejouissant.

L'assemblee des delegues, reunie ii Vevey le

26 fevrier, a approuve la gestion du comite et

les comptes. La fortune totale de la societe

s'cleve actuellement ii fr. 20,035. 91 (caisse can-
tonalc fr. 16,515.15; sections fr. 3520.76) en

augmentation de fr. 3933.46 sur 1909.

Le comite cantonal est compose de: Dr Ed.
Ceresole, president; I)r Neiss, vice-president; G.

Cucnoud. caissier; Emile Butticaz, secretaire;
Dr Warnery, Morges; Mme Veyrassat, ä La Tour.
Le D1' Nicolet, de Ste-Croix, a etc nomine pour
remplacer M. Morel, demissionnaire.

A la suite de la lecture d'un rapport du Dr
Ed. Ceresole, demontrant la liecessite de l'or-
gauisation de la lutte antituberculeuse dans le

canton de Vaud, l'assemblee a vote ä l'unanimitc
la resolution suivante:

«La Societe \audoise de la Croix-Rouge
decide de cooperer activement et energiquement
ä la lutte contre la tuberculose dans le canton.

Le comite cantonal est charge, avec la collaboration

des presidents de section, d'organiser la

lutte et de presenter un programme d'ensemble.

Tin credit de fr. 3(10 lui est aceorde pour les

etudes et travaux de propagande.»
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Societe des samaritains de Geneve. — L'ac-
tivitc dc la societe s'est surtout coneentree s«r
la colonne de transport. Cette eolonne dc se-

eours. eonstituee par lc corps des < Sauveteurs

samaritains», et par los sculcs ressources de la

section, est instruitc sur les bases de l'ordre
et de la discipline militaircs; ses membres en

sont fort devours, et panni eux se trouvent des

secouristes de valeur qui — en diverses cir-
constanees — ont rendu des services tres ap-
prccies.

Jusqu'ici les samaritains genevois n'ont pas
forme une colonne de transports auxiliaire
d'apres les prescriptions de la Direction de la

Croix-Rouge; il semble que ce soit specialement
lc costume adopte pour ces formations sanitaires

i[ui ait empechc les secouristes de Geneve de

fonder une colonne romande analogue ii cellos

qui portent l'uniforme dans la Suisse allemande.

En juin 1910, les samaritains de Geneve out

fait eonjointemcnt avec les troupes sanitaires

föderales un exercice combine de transports de

blesses qui a tres bien reussi et a prouve quo
notre societe etait ä la hauteur de sa tftclie. Nous

continuerons ii vouer 110s soins ä l'instruction
dc nouveaux membres que nous recrutons toutes

les annees grace ä nos cours, nos conferences

et nos exerciccs. Nous avons trouve cliez 110s

membres actifs, sauveteurs et ambulanciercs, un

grand devourment et le vif desir de sc rendre

utiles ii la patrie et a lcurs semblablcs. Le

rapport plus detaille de notre activite paraitra
sous peu et sera envoyc aux sections qui en

fcront la demande.

Societe de la Croix-Rouge du district du

Locle (Neucliatcl). — II ressort des comptes
etablis par notre caissicr que la stagnation ex-

posee et expliquee dans notre dernier rapport
s'est en bonne partie effaeec dans lc nouvel

exercice, du moins pour ce qui conccrne la

force numerique de la section. De 154 membres

qu'elle comptait l'annee passee, elle s'est relevec

ä .'158; cette augmentation s'explique en partie

par la rentrec des eotisations des membres des

Fonts-de-Martel, laquelle ne s'etait pas effectuee

pour 19i )9, en partie par l'entree d'un nombre

assez fort de nouveaux membres si la suite de

la fondation de la societe des samaritains du

Locle, laquelle s'est aussi donne de la peine

pour interesser lc public ä la C'roix-Rougc.
La collaboration entrc ces deux societcs pour-

suivant des buts assez analogues, se fait d'une
faij'on logique et heurcuse. Au point de vue
pratique, les samaritains l'cmportent actuellement

sur la C'roix-Rougc. Celle-ci les subventionnc
dans une mesure modeste, suivant ses moycns.
et täclic de lui fournir des Conferenciers pour
nourrir et completer les connaissances de ses

membres.

Societe de la Croix-Rouge du district de La

Chaux-de-Fonds (Neuchiitel). — Notre societe

a enregistre avec regret la demission de M. le

professeur D1' de Quervain, mcmbrc du comite

depuis plusieurs annees. Son depart sera pour
nous, comrne pour toutes les societes dont il fai-
sait partie, une grande perte. — M. le Dr Dcs-

co'udrcs, medecin-cliirurgien, a bien voulu lc

rem placer dans le comite.
Le magasin sanitaire n'est pas encore installe,

toutefois le comite qui s'en occupe, et dans lc-
quel la Croix-Rouge est representee, montrc
beaucoup d'activite. — Nous aurons ä nous oc-

cupcr aussi financierement de cette ceuvre utile.
Nous avons eontribue ä la formation d'un

comite pour la crdation dans notre ville d'un

dispensairc pour tuberculeux. M. le Dr C. de

Marval, qui est venu donner une conference

dernierement dans notre ville, a su, par son

eloquence persuasive, interesser vivement les

auditeurs. Nul doute que sous peu, l'idee une
fois lancee, elle ne rc^oive une forme plus
concrete. Pour cette amvre aussi, nous pensons

que notre societe aura un role important ä jouer.
Les caisses de pansement, que nous avons

installees ä trois endroits specialement dan-

gereux de nos routes, ont rendu quelque
service. Nous en avons confie la surveillance ä la

societe des samaritains de notre ville.
Cette societe qui nous adresse annuellement

un rapport sur son activite, nous parait etre en

progres; quoique vivant de sa projire vie, elle

ne saurait echapper ä notre sollicitude.

Imprimcrie cooperative de Berne (rue Ncuve, 34)
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